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POISSONSDEL'OUBANGHI-CHARI RECUEILLIS par M. BAUDON

DESCRIPTION D'UN GENRE, DE CINQ ESPÈCES

ET D'UNE VARIÉTÉ

lAH

LE D' JACQUESPELLEGRIN

M. A. IJAunoN, ;i(liiiiiiistr;ili'ui' «les colonies dans l'Onhaniihi-

Chai'i, a déjà adressé plusieurs fois au Muséum d'histoire natu-

relle de l*aris, d'intéressantes collections de Poissons qui ont été

étudiées ici mêmeà diverses reprises (1). \]n dernier envoi fort

important et (jui vient compléter de manière très heureuse les

précédents est arrivé à la tin de 1921 et fera Tohjet de la pré-

sente note.

Gommeantérieurement ces Poissons ont été recueillis dans

deux ]>assin«; dill'érents, celui du (]hari et celui du Congo.
Au premier se rapportent les récoltes faites dans TOuham

affluent de gauche du (Ihari et dans le Grihintrui qui en cons-

titue une des principales sources. Les localités de capture sont

(1) U'^ J. Pellegrin, Poissons du Gribini,'ui recueilHs par M. Baurlon. Description
de sept espèces nouvelles (Bull. Soc. Zool. France, XLIV, 1919, p. 201) : Poissons
de rOiiharn et de l'Oubaii;;lii re.-iit'illis par M. IJamion. Dcicription de deux Cypri-
nidcs nouveaux (op. rit . XLV. 19f0, p. 24r)) ; Poissons du Gribingni et de la

M'I'rtkn recueillis p.ir M. Baud )n. Description d'un Cbaracinidc nouveau (op. cit.,

XUVr, 1921, p. 47).
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Sabo, petit village situé à liante ur du confluent de la Nana

Barya et de l'Ouham, point à partir duquel cette dernière rivière

prend le nom de Bahr-Sara, et Bossangoa, poste nouvellement

créé, à 50 kilomètres dans Fest de la rivière Baba, affluent de

rOubani. Les Poissons du Gribingui ont été pris à Fort-

Granipel.
Les espèces du bassin du Congo proviennent de Bangui sur

rOubangbi, principal affluent de droite du Congo et de Bossem-

bélé sur la M'Poko, petite rivière tri])utaire de l'Oubanghi qui

s'y jette près de Bangui; enfin quelques Poissons ont été péchés

par M. Baudon, beaucoup plus bas, dans le Congo même, à

Brazzaville, lors de son voyage de retour en France.

Commea bien voulu me l'écrire M. Baudon : « les relations

entre le bassin du Congo et celui du Tchad sont nombreuses

entre les affluents de l'Oul^anghi et ceux du Gribingui et de

rOuham. Le pays est peu accidenté et dans ces régions il existe

des zones marécageuses à pente peu accentuée d'où partent des

ruisseaux allant vers les deux bassins et lorsau'on se trouve

dans ces parages on est souvent embarrassé, mêmeavec le con-

cours des indigènes, pour déterminer vers quelle rivière s'écou-

lent les ruisseaux ».

Ces faits intéressants et peu connus expliquent la richesse

remarquable de la faune ichtyologique du Haut-Ghari contras-

tant avec la pauvreté relative des formes peuplant le bas fleuve

et le Tchad même.

Malgré les rapports existant entre les Poissons des deux bas-

sins, recueillis par M, Baudon, je crois néanmoins utile d'étu-

dier ici séparément ceux qui proviennent du Haut-Chari et ceux

du. Congo et de ses affluents.

Le nombre des espèces dernièrement envoyées du bassin du

Chari et entrées dans les collections du Muséum s'élève à 60.

Une assez grande quantité figuraient déjà dans les envois anté-

rieurs. Afin de ne pas allonger cette note, je ne les mention-

nerai pas ici, me contentant de donner ci-dessous la liste avec la

provenance des formes non encore signalées dans le bassin (1),

et de quelques espèces décrites par moi et qui n'étaient guère
connues jusqu'ici que par les types.

On remarquera que deux formes sont nouvelles pour la science

(1) Elles sont précédées du signe
'

dans la liste fournie plus loin,
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un Characinidô, type d'im genre nouveau intermédiaire aux

Distichodiis et aux Nannocharax, et un Cyprinodontid*'^ du genre

Haplochihis dont on compte de nombreuses espèces dans les

eaux douces africaines, sud-asiatiques et américaines.

En résumé le total des espèces rencontrées dans le bassin du

Chari-Tchad, (|ui en lOl-i était de 66 (1), en 1921 de 106, passe

aujourd'bui à 116.

l*our le bassin du Congo, les spécimens récemment recueillis

par M. lUuDON et entrés dans les collections du Muséum, se

rapportent à 70 espèces. Là encore, je iio citerai dans la liste

donnée plus loin que les formes ne figurant pas dans les notes

précédentes. Trois espèces et une variété sont nouvelles
;

un

Characinidé appartenant au curieux genre Phago, dont on ne

connaissait jusqu'ici que trois espèces du Congo et du Niger, un

(iypi'inidé venant s'ajouter aux deux espèces congolaises décrites

de Lcptorifpri^, un Siiuridé se plaçant auprès du type unique
du genre lîelorwglanis ; enfin une variété à grandes écailles du

LatPs ou Perche du .\il.

Cet exposé sommaire permet <le se rendre com])te de la valeur

des matériaux récoltés par M. Haudon et de la contribution

importante ap])ortée par lui, tant dans cet envoi (pie dans les

précédents, à noc connaissances concernant la faune ichtyolo-

gique de régions encore j)eu ('Xjdorées, situées en plein cieui*

du continent africain.

Poissons du bassin du Tchad

MORMVRID.f:

1 . Marcuseniits Gaillardi Pellegrin.
—

IJossangoa (Oubam),

Fort-Crampel (Gribingui).

2. Gnn/Iwnemii.'i brfvicauf/afii\ Pellegrin.
—

Fort-Crampel.
*3. — '

pictiis Marcusen. —Bossangoa.

CBARACIMD.'K

*'i. Mici'ahstes S/onnsi Boulenger. —
Hossangoa.

5. Pefersius brevidnrsalis Pellegrin.
—

Fort-Crampel.
'6. Paradistichodus elegans nov. gen. nov. sp.

—Bossangoa.

(I) C.r. D'' .1. PELLEfiniN. « Les Poissons du bassin du Tchad » I vol. (Larose édi-

t.-m-, Paris, I9U).
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h

*7. Nannocharax elongatus Boulenger.
—BossaiiL;oa.

(S. Cilharimts distichodoidf's Polloiil'ili. —Saho (Oubam).

CYPRIN! !).«

9. Laheo uliamensis Pellegrin.
—Sabo.

10. — chaï'iensis Pellegnii (I).
—

Bossangoa, Fort-

Cranipel.
11. Barbus FoureaiiiP eWo^vm. —

Bossangoa, Fort-Crampel.
12. — desert'i Pellegrin (2).

—
Bossangoa, Fort-Crampel.

13. —
gribinguensis Pellegrin.

—Bossangoa.

SILURID.E

*14. Clarias angolensis Steindachner. —
Bossangoa, Fort-

Crampel.
*15. Schilbe marmoratua Boiilenger.

—
Bossangoa.

*16. Bagrus riocmac Forskal. —
Bossangoa.

17. Sgnodontis violaceus Pellegrin.
—

Bossangoa.
*18. —

filamentosns Boulenger.
—

Bossangoa, Fort-

Crampel.

CYPRINODONTID.E

*19. Haplochilm Baudoni nov. sp.
—

Fort-Crampel.

CICHLID.E

*20. NanocJiromis dimidiatiiti Pellegrin.
—

Bossangoa.

Poissons du bassin du Congo

MORMYRin.E

1. Mor?ngrops zanc/irostri'^- LeacAi. —
Oubanghi.

2. Marcnsenim jdagiostoma Boulenger.
—

Bangui (Ouban-

ghi).

3. Gnathoiiemiis hrevicaudatits Pellegrin.
—

Bangui.
4. —

stanleyanns Boulenger.
—

Bangui.

H) Lahuo intermedius ^U^Uoh et Griscom {Bull. Am. Mus. Nat. Hisf., XXXVII,
•1917, p. 694) do Stanleyvillo (Congo) me paraît assez difficile à séparer de celte

espèce.

(2) La coloration est très ditîérenle suivant les spécimens dans celle espèce :

certains possèdent une bande latérale noire très nette, d'autres en sont plus ou
moins comi)lètonipnl dépourvus.
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5. Genyomi/rus Donni/i Boulenger.
—

Bangui.
6. Mormi/riis avis Boulenger.

—
l^angui.

cmi'Ein.K

7. Pi'llonula acutirostris Boulenger.
—

Bangui.

characimd.ï:

8. Hiulroci/oii li)ieatus Bleeker. —Bangui.
9. liri/comethiops microstomn (lunther. —

Ikingui.

10. Ales/ps mncrophthaltinis (nxwXhi'v. —
lîangui.

11. Petersiiif H 'oo.9;îrt?>?« Boulenger. —Bangui.
12. hAtgnnthicht/n/s Eetveldi Boulenger.

—
Bangui.

\\\. PIki(/(i fulica nov.
s]).

—Bangui.
li. —

liouleniferi Schilthuis. —Bangui.

15. Disùchodns A/itonii Boulenger.
—

Bangui.
H"). — atrorrntralis lioulenger.

—
Bangui.

17. Nannocharnx brevis Boulenger.
—

Bangui.
18. (^it/iari/tns macfolejns Boulenger. —

Bangui.

cyprinid.ï;

1!). Laheo lincatus Boulenger.
—

Bangui.
20. liarhas liolotsenia Boulenger.

—Bossembélé (M'Poko).
21. —

plpiirnjtholis Boulenger.
—

Bangui.
22. — Baudoni Blgr. var. ithaiifjucnsis Pellegrin.

—
Bangui.

23. Lf'pf or
i/pris clupeoides nox, sp.

—
Bangui.

24. hariiitfs Kinf/'i/et/^ Boulenger.
—Bangui.

SHA'Rnu:

25. C/arias Wa/keri Gnnihov. —Bossenil)él(^.

2^). —
nngolensis Steindachner. —Bangui.

27. C/ianna/iahrs npus riiiutlier. —Bi'azzaville ((Plonge).

28. Eutropiiis Dchafuri Boulenuer. —
Bangui.

29. Chri/sichthi/fi Wagcnaari Boulenger. —Bangui.

30. Si/nodontis Smili \\o\\\oAv^ov.
—Bani^ui.

31. —
pleurops Boulenger. —Bangui.

32. UelonofjJnnh curvlrostrls nov. sp.
—Bangui.
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cyprinodontid.ï;

33. Haplochilus Chcyaiicri F^cllegriii.
—Brazzaville.

ANABANTID.t;

34. Anabas congicus Boiilenger.
—Bossembélé.

35. :
— ocellalus PellegTiii.

—
Bangui.

CICHLID^

36. Hemichromis fasciatus Petcrs. —
Bangui.

37. — bimacidalus Gill. —Bangui.

38. Pelmatoc/iromis lateralis Boulenger.
—

Bangui.

39. Lamprologus Mocquardi Pellegrin.
—Bangui.

serrajnid.ï;

40. Lates niloticus L. var. macroîepidota nov. var. —Ban-

gui.

mastacembelid.î:

41. Ma^^tacemhclus congicus ^ovXen^er.
—

Bangui.

Phago fulica nov. sp^

La hauteur du corps est contenue 6 fois ^2 dans la longueur
sans la caudale, la longueur de la tète 3 fois V„. La tête est

3 fois Ys aussi longue que large, le museau est un peu plus long

que la partie postoculaire de la tête, faisant 2 fois environ le

diamètre de l'aMl qui égale l'espace interorbitaire et est com-

pris 3 fois
^/j

dans la longueur de la tête. La bouche s'étend

presque jusqu'au dessous du bord antérieur de l'œil. Oncompte
une quinzaine de dents de chaque côté à la rangée externe de la

mâchoire supérieure. Les écailles, carénées, portent une rangée
de petites denticulations sur les côtés et le ventre, mais ne sont

pas denticulées sur le dos. Onen compte i-'i en ligne longitudinale,

jj-'
en ligne transversale, 2 entre la dorsale et la ligne latérale

et 2 également entre celle-ci et la ventrale, 6 autour du pédi-
cule caudal. La dorsale commence ;V peine en arrière de l'ori-

gine de la ventrale, environ à égale distance du bout du nuiseau

et de l'origine de la caudale
;

elle comprend 3 rayons simples
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et 8 luanclius
;

ses plus longs rayons égalent la longueur du

museau. L'adipeuse est petite. L'anale possède 3 rayons simples
et 10 ])ranchus. La pectorale, pointue, fait les

"l^^
de la longueur

de la tète. La ventrale, un peu plus longue, n'atteint pas tout

à fait l'anus. Le pédicule caudal est -l fois aussi long que haut.

La caudale est fourciine, à lobes pointus.

La coloration est brun jaunAtre. Il existe des traces d'une

barre noire sur chaque lobe de la caudale.

I). II! 8; A. III 10; P. Ili; V. 8; Sq. 2
'/.^ |

i.')
| 3'/,.

No t\:?>~\. Coll. Mus. —
lian(i;iii (Oiibani.'lii, hautes oatix) ; Haudon.

Longueur : 50 + 10 = 60 millimctros.

Ce curieux petit Poisson à museau rap])elant assez un bec

d'Oiseau, de Foulque par exemple, vient se placer auprès de

Pliarjo wtrrmeiliiis Houlenger (1) du Congo (Stanley Pool) chez

lequellafornudedesécaillesest un peu différente (Sq. 1
'/j |

47
|

3 Vj), l<^s lobes de la caudale sont arrondis.

Il présente aussi certains rapports avec P. Boulenc/eri Schilt-

huis(2) du Haut-Congo dont le museau est plus court, inférieur

à la partie postoculaire delà tète.

Paradistichodus nov. gen.

Museau court, bouche petite, subinférieure avec de petites

dents bicuspides, formant deux rangées. Maxillaire édenté,

moyen. Sous-orbitaires larges, recouvrant la joue. Narines

réunies de <ha<|ue cAté, séparées seulement par un repli valvu-

laire
;

niend)ran(> branchiostège attachée à l'isthme. Corps
modérément allongé, cylindri(jiie ou à peine conqirimé sur les

côtés. Ecailles moyennes, fortement ciliées. Ligne latérale droite,

médiane ; processus écailleux développé, à la base de la ventrale.

Dorsale à 17 à 19 rayons, au-dessus des ventrales. Adipeuse

petite, non écailleuse, pourvue de rayons rudimentaires. Anale

à II ou 12 rayons. Seulement quelques petites écailles à la base

de la caudale.

(1) Ann. Mus. Congo, ZooL. I, 1899, p. 77, pi. x\xiv, fig. 3.

{i) Tijffsrhr. Nf<l.' Difrk. Vpv. (2) IH. 18*M, p. 90
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Ce genre nouveau parait devoir s'intercaler entre les Disti-

chodua (1) ci Nannoc/iarax (2). Comme l'a t'ait remarquer jus-

tement BouLENGKK (3) ces (lemiers peuvent être considérés

connue des Distichpdiis nains. N'empêche qu'entre les Dislic/io-

dus proprement dits, Poisson en général de taille moyeune (4),

à corps court, élevé, fortement comprimé sur les côtés, à dor-

sale longue et les Nannucharax mesurant seulement qu(d(jues

centiuiètres (o) à corps assez allongé, à peu près cylindrique, à

bouche réduite, à dorsale court»', les différences sont considé-

rables. Je crois donc utile de créer un genre de transition pour

quelques formes de petite taille, à corps relativement allongé et

cylindrique comme les Namiocharax, mais à noml)re assez

élevé de rayons à la dorsale comme chez les Disticlwdus. Le

genre Paradistic/iO(/i/s ne comprendra que deux espèces, celle

décrite ci-dessous et une forme de Gasamance (Guinée portu-

gaise) décrite par moi en 1904 sous le nom de Nannocharax

dimidiatus ((3), à laquelle il me sendjle qu'il y a lieu de rappor-
ter le DLstichodus Ansorgei Boulenger (7) de même prove-
nance.

Au surplus on distinguera entre eux les trois genres de la

façon suivante :

Corps court et élevé ou moyen, fortement comprimé sur les

côtés
;

hauteur 2 fois à 3 fois Y^ (8) dans la longueur. Dorsale

moyenne ou longue, de 16 à 27 rayons. Adipeuse et caudale en

grande partie recouvertes de petites écailles. Généralement

2 séries de dents à chaque mâchoire .... DistichodNs.

Corps assez allongé, cylindrique ou faiblement comprimé sur

les côtés
;

hauteur 3 fois ^t à '^ fois 7» d^^ns la longueur. Dor-

sale moyenne, de 17 à 19 rayons. Adipeuse nue et caudale

recouverte de petites écailles seulement à la base. Générale-

(1) MûLLEH et TitosciiEL, HoT. Ichlhyol. 1, 18io, p. 12.

(2) GuNTHEK. Ann. Mag. Nal. Hist. (3). XX, 1867, p. 112.

(;•(! Bjllengeu, L^^s Poissons du bassin du Congo, 1901, p. lOlî.

(4) Le Dinticlioilas nitolicwi L. mesure jusqu'il 700 naillimètres de longueur.

^5) Le plus grand exemplaire connu du genre est le spécimen de ?f. elonyatus

Blgr. signalé plus haut et qui mesure 8j millimètres.

(6) J. I'ellegrin, Bull. Mus. Paris, 1904. p. 220. Le nombres des rayons à la

dorsale est ill 14, dans le type (et non H. 1.")).

(7) G. A. Boulengeu. Ann. Mag. ^at. /lis t. [H), VU, 19H, p. 373.

(5) Exceptionnellement chez quelques grands individus de D. uiloticus L.
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ment 2 séries de dents à chaque mâchoire (1). Paradistichodm.

Corps moyen on allongé, cylindriqne ou faiblement com-

primé sur les côtés ; liauteur 3 fois '/î «i "'' fois '/« <laus la lon-

gueur Dorsale courte on moyenne, de 12 à 17 rayons (2). Adi-

jieuse nue et caudale recouverte de |)etites écailles seulement à

la base. 1 série de dents à chaque mAclioire. Nannocharax.

Paradistichodus eïegans nov. sp.

La liauteur (hi r<)rps égale iMiviron la longueur de la tète et

est comprise 4 fois \/, à 4 fois ^j^ dans la longueur, sans la cau-

dale. La tête est 1 foie '/, aussi longue (jue haute. Le museau à

protil légèrement courbé, (bipassant la Ixjuche, ne fait que les

Ys de l'œil, dont le diamètre, un peu supérieur à l'espace intcr-

orbitaire, est contenu 2 fois -/s dans la longueur de la tète. Le

maxillaire s'étend juscjue sous les narines. La bouche est petite ;

les dents bicuspides, eu 1 rangées, sont au nombre d'une

vingtaine de cha(]ue côté à la série externe. Les écailles à bord

postérieur garni d'un rang de foi'tes denticulations sont au

nond)re de 5o à o8 en liyne loni;itudinale, z-^- en ligne trans-

versale, 5 entre la ligne latérale et l'origine de la ventrale. La

ligue latérale à tu])es droits est médiane et complète. La dor-

sale débute un peu en avant de l'origine de l'anale et comprend
4 rayons simples et 14 brauchus

;
elle est plus rapi)rochée de

locciput ({ue du début de la caudale ; sa base égale ou est un

peu inférieure à sa distance de l'adipeuse ;
celle-ci est dépour-

vue d'écaillés et porte mêmedes traces de rayons. L'anale est

formée de 3 rayons simples et 8 brauchus
;

sa base ne fait que
la '

g de celle de la dorsale. La pectorale mesure les ^3 de la

tête
;

la ventrale est un peu plus longue mais n'arrive pas à

l'anus. Le i)édicule caudal est 1 fois '/, plus long que haut.

La caudale est fourchue, à lobes pointus.

La coloration générale est brun jaunAtre sur le dos, jaunAtrc

sur le ventre, avec une ligne foncée médiane étendue depuis

l'opercule jusqu'à la base de la caudale. Les côtés et le des-

sous de la tête sont argentés. Les nageoires sont jaunâtres, la

dorsale possédant en outre une large tache noire en haut de

ses rayons antérieurs,

(l)Glicz lo Distichodus .4 »t.vor//ei Bouleriijer indique seulement une série de

dents à chaque mâchoire.

(2) Seulement dans le Nannocharax ngnensis Pellegrin.
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D. IV U
;

A. III 8
;

P. 15
;

V. 10
; Sj. G

'/, |

oo-58
|

7
'/,.

N" 21-216-217. Coll. Mus. —
Bossangoa (Ouham) : Baudon.

Longueur : 55 + 12 = 67 et 52 + 11 = 63 mm.

Cette jolie petite espèce otlVe de grands rapports de colora-

tion avec l'espèce de Casainance décrite par moi sous le nom de

Nannocharax dimidiatus et avec le Dislichodus Ansorgei Blgr.
mais ses formes sont plus allongées, ses écailles moins nom-
breuses en ligne transversale (A^. dimidiatus : Sq. 7

|

52
|

10

D. Ansorgei : Sq. 7 7,-8 •/, |

55-62
|

7 '/^ '/,).

Leptocypris clupeoides nov. sp.

La hauteur du corps est contenue 4 fois Y* dans la longueur
sans la caudale, la longueur de la tète 4 fois

'/s-
La tête est

2 fois aussi longue que large ;
le museau, arrondi, dépasse la

bouche et égale presque le diamètre de l'œil qui est contenu

3 fois 7 5 dans la longueur de la tête ; l'espace interorbitaire est

compris 2 fois Yt dans cette longueur. La bouche s'étend pres-

que sous le Yi antérieur de l'œil. Les branchiosjjines sont

rudimentaires. Les écailles, cycloïdes, à stries peu nombreuses,

rayonnantes, sont au nombre de 36 en ligne longitudinale,

^-~ en ligne transversale, 2 entre la ligne latérale et la ven-

trale, 14 autour du pédicule caudal. La dorsale, un peu plus

rapprochée de l'occiput que de la caudale, comprend 2 rayons

simples et 8 mous
;

son bord supérieur est légèrement concave,
ses plus longs rayons font les Yv de la longueur de la tête.

L'anale est formée de 2 rayons simples et de 9 branchus La

pectorale, pointue, un peu plus courte que la tête, se termine

bien avant la ventrale
; celle-ci, qui débute sous l'origine de la

dorsale, n'atteint jias l'anus. Le pédicule caudal est 1 fois -/j

aussi long que haut. La caudale est fourchue.

La coloration générale est brun jaunâtre ;
les nageoires sont

immaculées.

D. Il 8
;

A. II 9
;

P. 16
;

V. 9
; Sq. 6 V^ |

36
|

3
•/,.

No 21.396. Coll. Mus. —Bangui (Oubanglii, hautes eaux) : Ijaudon.

Longueur 47 -|- 9 = 56 mm.

Les Leptocypris sont de petits Cyprinidés k apparence de

dupes dont on connaît deux espèces du Haut-Congo le L.

modestus Boulenger (i) et le L. brevirostris Boulenger (2).

•

(1) Ann. Mus. Congo. ZooL 1, 1900, p. 13.3, pi. xli\, fig. 3.

(2) Ann. Mus. Congo. Zool. I, t. Il, 19;20, p. 24. fig. H,
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L'espèce décrite ici se distingue des précédentes [)ar soi» corps
relativement plus couft (hauteur 4 fois '/j au lieu île 5 à 6 fois

dans la longueui'), ses écailles moins nombreuses en lignes lon-

gitudinale et transversale (L. inoilestus : Sq. 5 '/a'^ ^h I

^^^

I
o '/a; ^- In-eviroslrls : Sq. G '

j
|

39-44
|

4 '/,). En outre dans

cette dernière forme la honclie s'étend jusqu'au-dessous du

centre de l'œil.

Belonoglanis curvirostn's uov. sp.

La hauteur du corps est contenue 9 fois
'/*

i» 1^ l<^>is '/s Li'"*

la longueur sans hi cainlah'. hi longueur de hi tète fois '/^
à

7 fois'/o. La tète est déprimée, 1 fois
'/a

aussi longue que large,

couverte au-dessus d'aspérités granuleuses avec une crête en

forme d"Y sui* le museau. Il n'y a pas de fontanelle. Le proces-
sus occi])ital est qua(hMlobé. Le museau nest pas très j)ointu,

son Ijord est légèrement airon(H. sa longueur est nettement

supérieure à la '/2 tle celle de la tète ;
il dépasse de beaucoup

la bouche (pii est édentée. Le diamètre de l'ceil est compris
5 fois à 5 fois '

ï dans la longueur de hi tète, 1 fois '^/\ dans

l'espace interorbitaire. Les barbillcjiis maxillaires possèdent
une large niendjrane à leur base et font (Miviron les

'Y:i
d^' ^^i

bjngueur de la tète; les inanchbulaires externes sont un peu

plus courts et les mamhbulaires internes ne mesurent guère

plus de la '/jdes maxillaires. Les membranes brancbiostèges
sont continentes an-d<'ssous à la partie médiane, formant un

repli continu et non séparées par un certain espace. On compte
26 boucliers depuis l'origine de la dorsale. 11 y a o ou G bou-

cliers latéraux sur le corps, suivis de 22 boucliers de chaque
côté de la surface inférieure (h- la queue, les derniers unis aux

boucliers dorsaux sur le pédicule caudal. La dorsale est compo-
sée d un rayon simple tlexible et de G rayons branchus, le plus

long rayon égalant ou dépassant un peu la longueur de la tête
;

l'adipeuse commence un peu plus près du début de la dorsale

que de celui de la caudale. L'anale est formée d'un rayon sim-

j)le
et de 8 branchus

;
son dernier rayon correspond à l'adi-

peuse. La pectorale, à peine plus longue que la tète, n'arrive

pas à la ventrale ; celle-ci égale la tète et atteint l'anus. Le

pédicule caudal grêle et déprimé fait les -/s de la longueur

totale, sans la caudale. La caudale est fourchue, à lobes pointus.
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La coloration est hriiiiàtre. La dorsale, l'anale, les pectorales
et les ventrales sont mouchetées ou piquetées de noir

; les deuK

lobes de la caudale sont également largement marcpiés de noir.

U. 16; A. 18; P. 18; V. I 5.

No 21.428. Coll. .Mus. —
Bangiii (lubaiiglii, liaiiles eaux) : B.\udon.

Longueur : 92 -J- 13 = 105 mm.
No :21.429. Coll. Mus. —

Bangui (Oubanglii, eaux descendantes) : Baudon.

Longueur 57 -f- 8 = 65 mm.

Cette curieuse espèce se distingue très nettement du type du

genre Belonofjlaiiu tennis Boulenger (1), aussi de FOubanghi,

par son museau moins aigu, son corps plus élevé, sa dorsale à.

6 rayons branchus au lieu de 7, ses membranes branchiostèges
réunies en dessous et non séparées par un certain espace
comme il est indicpié sur les figures données par Boulkngeh.

tiaplochilus Baudoni nov. sp.

La hauteur du corps est comprise 4 fois '/s dans la longueur
sans la caudale, la longueur de la tète 3 fois ^A,. La tête est

aplatie au-dessus, le museau est large, arrondi, un peu plus

long que l'œil. La bouche est dirigée en haut, la mâchoire infé-

rieure proéminente. Le diamètre de l'œil est contenu 3 fois '/^

dans la longueur de la tête, 1 fois 7^ dans l'espace interorbi-

taire. On compte 25 écailles en ligne longitudinale, 18 autour

du corps en avant des ventrales. La ligne latérale n'est pas
visible. La dorsale, à 8 rayons, commence environ 2 fois plus

près de l'origine de la caudale que de la fente branchiale, au-

dessus du 3° tiers de l'anale, ses plus longs rayons qui dépas-
sent l'origine de la caudale font les -/g de la tête. L'anale com-

prend 16 rayons, les plus longs dépassant aussi l'origine de la

caudale et mesurant environ la longueur de la tête. La pecto-

rale, poiutue, égale cette dernière longueur et arrive vers le

milieu de la ventrale
;

la base de cette nageoire qui atteint

lanale est plus rapprochée du bout du museau que de l'origine

de la caudale. Le pédicule caudal est aussi haut que long. La

caudale est pointue, et mesure 1 fois
'/a

la longueur de la tête.

La coloration est brun jaunâtre avec des traces d'une bande
médiane latérale plus claire et de petits points rouges sur cha-

(1| Anii. Mus. Congo, Zuol. Il, l'.)02, p. MO. pi. \iv, lig, t, c;t Cal. Freshw
Fish. AtV. 11, iOll, p. 380.

(i

Ll S R A R Y rc

"ta^^-^i^ 1

AS®-
V>'
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que écaille des parties supérieures du corps. Les nageoires

impaires sont marquées de petits points foncés.

1). 8 : A. 10
;

P. 14*; V. 5
; Sq. !.. long-. 25.

i\o 21.295. Coll. Mus. —Kort-Crampel (Gribingiii) : Bacdon.

Longueur : -iO + 12 = o2 mm.

Ce joli petit Poisson que je dédie bien volontiers à M. 13audon,

se rapproche surtout de 17/. nif/ncans Boulenger (1), de

l'Ouellé (llaut-Gongo), aussi à caudale longue et pointue, mais

dans cette espèce les nageoires impaires sont nioins allongées,

les écailles un jjcu plus nomln-cuses (L. lat. 28-21)), la colora-

tion difl'érente.

\S ilaplocliUiis llaiidoui j)rcs('ule égalciiuMit dos raj)jj()rts avec

17/. C/u'valieri Pcllegrin (2) du Stanlcy-Pool (Congoj, mais là

encore les écailles sont ])lus uomhieuses en ligne longitudinale

(27-28 ,
Tanalc est plus courte (13-14 rayons).

Latks NiLoTicus Liuué var. macrohpidota uov. var.

On compte oO écailles en ligne longitudinale, '^^

eu ligue

transversale, 28 autour du pédicule cauilal. La première dorsale

comprend 7 épines, la deuxième 2 é])iues et lîl rayons uious.

D. Vll-ll 13; A. 111 1>; i^ Hi
;

V. 1 5; S(i.
1»

|

.iG
|

17.
"

Noâl.iii. Coll. Mus. —
liangui (Oubanglii. liaules t-aux) : Ijaldon.

Longueur : 120 -(- H2 = d52 mui.

BouLENGEu a déjà fait observer (3) que les Lates provenant du

Nil dill'èreut de ceux du Congo par leurs écailles plus petites et

plus nombreuses (Sq. î> Il
|

().")-80
j lî)-23) et par le noud)rc

moins élevé des rayons mous à la seconde dorsale (11-12 au

lieu de 12-14). Il donne comme formule des écailles pour les

spécimens du Congo Sq. 9
;

00 (il)
|

18-20. L'exeuq)lairc décrit

ici montre que ces chitl'res peuvent être encore un peu abaissés

et semble justifier la création dune variété distincte, congo-

laise, à grandes écailles.

(1) Rev. Zool. Afr. 11, -1913, p. 160.

(2) Bull. Mus. Paris, 1904, p. 222.

(3) Les Poissons du bassin du Congo, 1901, p. 381.


